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Les délicats sont malheureux ; 

rien ne pourrait les satisfaire.
—O—

Le gain est passager et incertain ; 
mais tant qu’on vit, la dépense est 
constante et certaine.

HOTES LOCALES
3L'honorable W. P. Jones, avocat 

de Woodstock, N. B , était de pas­
sage à Edmundston, cette semaine, 
et plaidait avec l’avocat Cormier 
pour M. Lévite J. Cvr dans une 
cause d’expropriation de teirain 
par le Canadien Pacifique. Juge- 
mene a été réservé par le juge John 
L- Carleton, arbitre dans cette 
cause.
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Le plaisir tue plus d’homme que 
la pénitence.

—o—
Marie avait une giâce assez gran 

d«* pour qu’elle put se réprande sur 
tous les hommes.
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M. et Mde Denis B. Fournier 
font part à leurs parents et amis 
de la naissance d’un fils baptisé le 
16 Mars 1920 sous les prénons de 
Joseph Lucien Gilbert.

Parrain et Marraine M. Meddly 
Fournier et Melle An aïs Levesque, 

- frère et tante de l’enfant. Porteuse 
Mde Frank Poitras.

іLa religion consiste dans la prière 
et dans les œuvre. Je prie pour de 
venir capable d’agir.

' 1 і <4.X Fr u le Dr. J. C. SHARI*, нґt

Le Baume 
de SHARP

Deuxième Exposition An­
nuelle de Grain de Se­

mence Lès nouveaux ressorts 
TRIPLEX aplanissent 
les bosses du chemin

St-HHaire, N. B. Avril le 2 de Marrube et de draine d'anls
depuis soiNante-dix ans, soulage ceux 
qui touffre de rhumes, etc., longtemps 
avant nue la plupart des “ remèdes 
pour le rhume” ne furent imaginés.

Le Baume de Sharp était le bon 
vieux remède dfc famille de nos grands- 
parents, et il est encore aujourd’hui 
aussi efficace que jadis.

L’ExpérIenoe de M. Campbell 
M. J. G. Campbell, un avocat émi­

nent de St-Jean, écrivait en 1652, ce 
qui suit : ipf P**»*- l»w*

“L’un denies enfants toussait de- ' 
puis plusieurs années. Nous es­
sayâmes sans résultat tous les re­
mèdes ordinaires. Je me procurai 
du Baume de Sharp, et sept ou 
huit onces de cet étonnant médi­
cament remède suffirent pour vain­
cre complètement la toux.” 
Demandez ce célèbre vieux médica-r 

ment lorsque vous loussez. En vente 
partout dans les pharmacies et maga­
sins généraux à 25c.

THE CANADIAN DRUG CO., Ltd, 
St-Jean, N. В.
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Règlements de ГExpositionArrivé aujourd’hui un char de 

toute sorte de graines de semence. 
T. M. RIACHARDS,

Edmundston, N. B.
1. Tous les produits фіі entre­

ront dans le concous devront avoir 
été récoltés la dernière saison фаг 
l’exposant même.

2. Tous les produits devront por­
ter une étiquette donnant le nom 
et l’adresse de l’exposant, ainsi que 
le nom de la variété, la quantité à 
vendre, si tou te-foi s il y en a à 
vendre, et le prix démandé.

3. Tout concurrent n’a droit 
qu’a une entrée dans chaque sec­
tion.

M. Arthur Morin voyageur de 
la maison Turcotte de Québec est 
en ville dans l’intérêt de sa maison. 4

# ■r M. J. A. Morin, de Garthby, P. 
Q., marchand de bois et entrepre­
neur, est à Edmundston par affaires.

— O—

Mademoiselle PRINTEMPS ar­
rive aujourd’hui au salon de Modes 
de Mde L. P Fournier. Cette char­
mante demoiselle qui sera là aujour­
d’hui et les jours suivants pourra 
vous montrer un assortiment corn 
plet de hautes nouveautés pour les 
fêtes de Pâques. Modèles très ex 
clusifs de chapeaux pour dames 
Grands choix dans les formes et 
dans les garnitures. Aussi chapeaux 
pour fillettes. Ne manquez pas de 
venir faire connaissance avec Ma­
demoiselle Printemps.

4. Aucun prix ne sera accordé à 
des produits contenant des plantes 
jugées nuisibles,

5. Le juge sera tenu d’accorder 
des prix qu’aux produits qui les 
méritent.

6. S'il est nécessaire, une décla­
ration formelle que les règlements 
ont été observés pourra être de man 
dé à tout concurrent.

7. Les produits devront être ren­
dus à la Salle de la Beurrerie St- 
Hilaire, N. B., à 11 heures, ven­
dredi le 2 avril et y rester jusqu’à 
la fiu de l’Exposition* Les produits 
seront reçus jeudi, veille de l’Ex­
position.

8. Les entrées sont gratis.
9. Les quantités requises pour 

chaque produits sont : blé, orge, 
avoine, sarrasin, pois, un boisseau 
pour chaque produit ; patates, 
graine de mil, graine de trèfle, fail- 
lots, un demi boisseau, oignons 3 
livres.

Les personnes qui ne peuvent ac­
compagner leurs produits, pour­
ront les adresser au secrétaire de 
l'Exposition, F.-G. Richard, St 
Hilaire, N. B., qui en prendra 
charge.

Cette Exposition de grain de se­
mence a les encouragements et le 
support des deux Départements 
d’Agriculture local et fédéral.

Le juge sera désigné par le dé

(genre de confort de l'auto 
pesant est aujourd'hui facile 
à avoir tout en économisant 
l'essence, les pneus et des 
frais remarquablement mo­
dérés d’entretien.

L’Overland 4 se démarre 
et s’éclaire par , un système 
électrique à deux unités pour 
le démarrage et; l’éclairage. 
Il est muni d’un coupe-vent 
pluie-vision et d’un moteur 
à une seule unité. Il possède 
toutes les plus récentes com­
modités essentielles à,un aur

Les merveilleux ressorts 
de l’Overland 45 semblent 
aplanir complètement toutes 
les rugosités^ des mauvais 
chemins. e£‘v-i 
f? Ces^'ressorts'Ç tiennent' les 
rouesj sur le chemin, tandis y 
que les voyageurs’' sont par­
faitement à l’aise. ? Les éton­
nantes qualités de ces res­
sorts “Triplex” fixés’en dia­
gonale ont créé* une^concep^ 
tionj tout à fait 1[nouvelle}* de 
la'facilité de*marche'de l’au- 
to.léger.

I

Rivière Bleue
Le 8 février dernier t été pour 

les gens de cette paroisse un jour 
mémorable qui laissa au cœur de 
tous les paroissiens nne impression 
tout à la fois grandiose et pénible. 
Le Rév. M. le curé J. \Y Gauthier 
nous annonçait son prochain dé­
part dû à la pénible maladie qui Ге 
mine depuis déjà plus de deux ans ; 
résultat sans doute de son trop 4e 
dévouement à la double tache de 
sauver les âmes et de bâtir une 
église. Ses adieux furent touchants, 
les larmes coulaient de tous les yeux 
chacun semblait comprendre tout 
ce que l'on perdait dans la person­
ne d’un si dévoué pasteur. „iÿSïtttf 

Après lu grand’messe tout je 
monde se réunit au pied de l’autel 
et M. E. Brasseur, maire, fit la lec­
ture d’une adresse remplie des sen­
timents de regrets que nous inapi 
rait ce départ si subit. Un jeune 
enfant, fils de M. Héroux présenta

h
Cette semaine, devant le juge 

John L. Carleton, se plaidaient 
trois causes sous l’acte “ Mecha 
uic’s Lien ”, M. J. E. Michaud 
pour les plaignants et M. Max. D. 
Cormier, pour la ville d’Edmuuds- 
ton.

—O—
M. J. E Aubé, épicicier, offre à 

vendre son stock et à louer son ma 
gasiu à quiconque désirerait couti 
nuerson commerce. Bonne place 
d’affaire sur la rue Victoria. S’a­
dresser au propriétaire,

J. É. Aubé, 
Edmundston, N. B.

MieuxJque 'tout cela, ce to.

} A*

(x JiLparlement d’Agriculture et com­
mencera son travail* à n heures.

Les entrées doivent être envoyées 
au seorétaire aussitôt que possible
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MARTIN-SENOUR 1

Edmu ndston* фЯ’.
Bureau-Chef et Usines : Willys- Overland, Limited, Toronto, CanadaRetouchez vos meubles et 

vos parquets
Un meuble égratigné ou marqué est malpropre. Si 
la surface est gâtée le meuble est considéré comme 
inutile. Il n’en est rien. Sauvez la surface et vous 
sauvez tout.
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: ensuite à M. le curé une bourse as­
sez bien garnie, faible hommage de 
reconnaissance à ce bon pasteur qui 
pendant six années s’est dépensé 
pour le bien de sqn troupeau.

La douleur de voir partir M. le 
curé Gauthier ne nous empêche pas 
de souhaiter la bienvenue à son di­
gne remplaçant M. l’abbé L D. 
Thériault qui après un long voya 
ge à travers les tempêtes de février 
nous est arrivé le 22 au matin de 
la Grande Vallée où il était naquis 
curé. Puisse notre obéissance et no­
tre bonne volonté lui faire trouver 
moins ardu la lourde tâche qui lui 
est assignée.

Les travaux de l’église qui ont 
été suspendue pendant les rudes 
mois de l’hiver ont repris leurs 
cours cette semaine.

MARIAGES — Grâce à la mala­
die qui cet hiver est à l’erdre du 
jour notre courrier est un p 
retard mais implorant la clémence 
de nos lecteurs nous ne pouvons 
passer sous silence'les quelques ma­
riages qui se sont célébrée, ils sont 
si peu nombreux dans notre petite 
paroisse.

Le 10 février M. Télesphore Si- 
rois unissait sa destinée à Melle 
Hélène Brasseur M. Pierre Sirois 
frère du marié lui servait de té- 

- moin et M. Ernest Brassent servait 
de témoin à sa fille.

Le 16 février M. Gauvin de St- 
Simon conduisait à l 'autel Melle M. 
Ange Frécheite fille de M. Charles 
Fréchette.

Aux nouveaux époux nous SOU; 
Imitons tons, le plus parfait bon­

heur.
DÉCÈS.— La mort fait son œu­

vre depuis quelques semaines dans 
cette paroisse : le 10 mars la mort 
enlevait à l’atiection de «on époux 
Mde Josaphat Bélanger mariée de 
puis environ six mois, elle n’avait 
fait qu’entrevoir la vie et déjà la 
grippe Espagnole vint la coucher 
dans sa tombe. , - /

Le même jour l’épouse de M. Al 
fred Bélanger payait son tribut à 
la mort par l’entremise encore de 
cette terrible grippe. Ses funérail­
les ont eu lieu le 14 ac milieu d’un 
grand concours de parents et d’amis 
Elle laisse pour pleurer sa perte ou­
tre son époux désolé cinq enfants 
en bas âge. R L P.

Au moment de fermer notre cour­
rier on vient nous annoncer іа mort 
de M . Télesphore Sirois époux de 
Hélène Brasseur dont nous annon 
cions tout à l’heure le mariage

Malade depuis trois semaines de 
la grippe Espagnole il parât pren 
dre dû mieux et rechuta. On eut 
recours à tous les moyens pour le 
ramener à la santé, les soins les 
minutienx lui furent prodigués par 
sa jeune épouse, ses frère s et M et 
Mde Brasseur qui se dévouèrent 
jusqu’au bout mais tout fut inutile 
la mort l’avait inscrit au nombre 
de ses victimes,

Cette mort si inattendue n’attris 
te pas seulement sa jeune épouse 
mariée depuis six semaines seule­
ment et sa famille mais elle affecte 
aussi tous ceux qui ont eu l’avan­
tage de le connaître car M. Sirois 
avait su s’attirer les sympathies de

tous par son bon caractère, sa piété 
exemplaire, son affabilité et la dis­
tinction de sa personne. Il était âgé 
de 29 ans. Les funérailles ont eu 
lieu mardi.

A Madame Sirois et à toute la 
famille nous offrons nos plus sincè­
res condoléances.

Employez la Teinture

WOOD-LAC:
Lee meubles et les planchers défrâichie peuvent être 
remis à neuf au moyen de la Teinture WOOD-LAG, 
vernis magnifique et durable pour tous les objets en bois, 
combinaison d'un vernis supérieur avec des teintures 
inaltérables. Il donne aux boiè mous l'apparence de 
bois précieux, tels que : acajou, chêne, cerisier, etc* 

4 Se fait en douze nuances. ^

Comptes
d’abonnements::'Z j i.

' Nous avons envoyé deptiis 
quinze jours les comptes d’a­
bonnement. Un bon nombre 
ont déjà fait remisefnous les 
en remercions .sincèrement et

Procurez-vous un Echantillon
Apportez le coupon ci-feint et vous recevrez en retour 
un bidon d’essaie suffisant pour teindre une chaise ou un 
guéridtm. Nous vous dirons comment l'employer. Nous 
désirons que la Teinture WOOD-LAC soit mise à l’essai 
dans toutes les maisons.

FBASEB, COMPANIES, LIMITED, 
Edmundston, N. B.

'
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Es nous comptons que tous vou­
dront bien s’acquitter d'ici £ 
quelques jours de ce montant 
minime pour eux et qui cor­
respond encore pour nous à 
unq sqjpme-assez considéra-

S'il arrivait quelques er- >

E 6

.1®
f Z eu en

>
P’

MГ ;V(4F)
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V*
■rents- dans l’envoi de ces 

comptes, l’on nous rendrait 
service de nous en prévenir 
sans déaiL Ces erreurs peu­
vent se produire avec la meil­
leure bonne foi et l’on voudra 
bien prendre note qne nous 
nous empresserons de les 
réparer sur indication.
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